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CHAPITRE 1.

DE L’ESTAT, & DE L’EMPLOY DE NOSTRE COMPAGNIE
EN LA NOUUELLE FRANCE.

OVS auons fix Refidences en la Nouuelle France.

La premiere, commengant par les premieres

terres qu’on rencontre venant en ces pays, fe
nomme la Refidence de Sainéte Anne; elle eft au Cap
Breton. La feconde la Refidence de Saincét Charles,
a Miskou. La troifiéme, que nous allons habiter cette
Automne, la Refidence de Noftredame de Recou-
urance, 2 Kebec, proche du Fort. La quatriéme, la
Refidence de Noftredame des Anges, 2 vne demie
lieu¢ de Kebec. La cinquiéme, la Refidence de la
Conception, aux trois Riuieres. La {ixiéme, la Refi-
dence de Saindt Iofeph, [10] & Thonatiria, aux Hu-
rons; i’efpere que nous en aurons bien-toft vne
feptiéme au mefme pays, mais dans vne Bourgade dif-
ferente d’'Thonatiria. Or comme les Vaiffeaux qui
vont au Cap Breton & a Miskou, ne montent point
iufques a Kebec, de 1a vient que nous n’auons atucune
communication auec nos Peres qui font és Refidences
de Saincte Anne, & de Saind Charles, {i ce n’eft par
la voye de France; & par confequent il ne faut point
nous adreffer ny lettres, ny autres chofes pour leur
faire tenir, ains les donner aux Vaiffeaux qui vont en
ces habitations de nos Francois. Il s’enfuit encor
que ie ne puis rien dire des chofes qui fe paffent en
ces Refidences, pour la diftance des lieux, & le peu de



